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Gagner la bataille de la propreté dans la ville 
"Notre ville c’est notre jardin à chacun de l’entretenir" 
 
Mesures pratiques :   
      -    Réorganiser le travail des 5 agents assermentés, (1 procès par agent    
            tous les 8 jours en 2012, c’est incompréhensible). 

- Conjuguer l’action des patrouilles de nuit avec les caméras mobiles pour 
"assécher" les dépôts sauvages et la production des tags. 

- Utiliser le réseau des correspondants de quartier (fiche 4) 
- Donner à Vivacité, au-delà de l’enregistrement des appels, le statut de 

maître d’œuvre. 
- Régler la sempiternelle affaire des poubelles de ville ; nous nous donnons 

six mois pour terminer leur implantation réfléchie dans toute la ville.  
- Créer des espaces clos réservés aux chiens et à leur propriétaire pour 

pouvoir ensuite leur demander de ramasser les excréments de leur 
compagnon en dehors de ces espaces dédiés. 

 
Travail de fond auprès de LMCU ; le regroupement des moyens d’interventions 
de nombreux services autrefois dévolus à la ville a été vendu aux citoyens 
comme un moyen de gagner en coût et en efficacité. Pour l’efficacité c’est 
loupée. Il nous faudra donc : 

- Créer de réels moyens de coordination LMCU/Ville. 
- Mettre en place des moyens de coercition quand le travail ne donne pas 

satisfaction à la population. 
- Repenser le système de ramassage des ordures ménagères. Les sacs 

sont inappropriés dans le mode actuel d’utilisation. Les jours de passage 
du lundi pour vider les containers des entreprises ne convient pas 
puisque beaucoup arrêtent le travail le vendredi après-midi.  
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Pédagogie ; les actions pédagogiques sous la forme de planches BD circuleront 
sans relâche dans la ville. Leurs réalisations seront proposées aux jeunes de 
l’école supérieure des arts appliqués. Il ne s’agira plus d’actions éphémères 
mais permanentes pendant toute la mandature. Le message sera porté dans les 
écoles, les foyers, les structures municipales… 
 
L’humain  

- Afficher que les indélicats se verront  recevoir une amende de 450 €, 
c’est à nos yeux irréaliste quand 50 % de la population roubaisienne vit 
avec les aides de l’État. Nous mettrons en place une alternative après 
concertation avec les autorités judiciaires à savoir la possibilité 
d’exécuter un travail d’intérêt général en corrélation avec le délit.  

- Nous revaloriserons le travail des ouvriers de la propreté de rue vis-à-vis 
de la population. (Nous en sommes arrivés à cette aberration que ce 
n’est pas grave de tout jeter sur la rue puisqu’on donne du travail à ces 
pauvres gens.) L’agent devra à terme intervenir sur l’irrémédiable. 


